
Il et donc fort important de conserver avec le pins grand A tons les points de vue donc les cnltivateui-s doivent ehoiP
soin les:pommes ·de terre destinées aux semene, e, -de façon les semences avec le plus grand soin et prendé tontes les pr
qu'elles ne soient pas exposées à une germination prématurée cautions pour que ln récolte donne les·meilleurs résultati.
et·q'elles ie soient pas desséchées ; il.suffit pour cela du suhiire'
les leçons et le travail de la naturte A cet effet, on erensera das Les neiges fondues.
le sol deq fnsses nu silos asez profonds pour que les tubercules
soient A l'abri de '., gelée ; ce.s silos tueront garnis de paille des. Les campagnes sont encombrées de neiges fondues os ,fa
sous et dessus, après le dépôt ; le tout sera recouvert de terre train de se fondre. Les neiges descendent A grands flots des hau.
et de famier pailleux ; ces silos devront étre placés dans des teurs. et vont groasir les cours d'eau de tout ce qui n'est.pas bt
Il eux secs, entourés de fbe.sés propres à faciliter t'écoulement par le sol. Or plus la terre boit de neige fondue, plus ell., est
des.eaux: etc., etc. Los pommes terre ainsi traitées se conserve. engraissée pour la prochaine récolt,-du moins celleis qui nu
ront intactes jusqu'à lép -que de la plant.tic et par con.é. sont pan encore ensemencées.
quent, elles se troutveront dans l'état le plus convenable pour Pourquoi cela I
la reproduction. Pour deux raisons : d'abord parce que l'eau de neige est plus

Il serait sage aussi de rejeter les tubo·rcuîles trop mal confor. riche que l'eau ordinaire en matière -azotée. Li neui±e se forme
més, car la mauvaise conformation est presque toujours l'indle dans l'air d'atomes imperceptibles d'eau qui. s groupent. s.
certain d'une venue difficile et d'un malaise tini .'est produit resserrent par le refroidissement ; ensuite la- neige :fondue b-
pendant le cours de l'existence. l'éleveur intelligent choisit l'a, laye la surface de la terre et entr.ane avec elle une masse consi-
niual le p!us complet pour la reproduction ; il faut agir de même dérable de débril organiqlues, fenilies-to.nbéas. herbes des-ô.
lorsqu'il s'agit de planter des tlercules, car la mime loi gou ciées; déjections d'animaux, etc. Toutes ces aitières, combinées
verne les animaux et les végétaux C'eýt bien assez d'avoir à avec l'eau azotée, forment un engrais véritable qui ne doit êtro
lutter contre le@ accidents météorologiques, ans s'exposer en- perdu ni pour les champs ni pour les prairies.
core à tous les inconvbnient's provenant d'une semence inconm. Un îcultivateur intelligent d-it lone guetter le. pasage des
plète et par conséquent impropre à la relrodnction.. eaux de neige por en faire profiter ses eha'mps.

Il existe' un très grand nombre de v..riétés de pommes de On élève es digues dans le chemin, vis-à-vis le haut de.son
terre, et tous les ans les semis en donnent do nouvelles. Quelles c.hamp ; on fait panser Peau par un trou pratiq•ié dans le talus
sont les variétés auxquelles le euitivateur doit accorder la pré. de la clôture. S'il y a un fossé, on le fait traverser par· l'eans
féénce 1-C'est ce qu'il convient de connaître an moyen d'une dans fmn coulOir en bois disposé en forme de pont. On tâche du
expérience que chaque cultivate•ir peut faire sur -sa propre ferme, l'épandre le plus également qu'il se pet dinus le champ ou i
on en profitant de l'expérience faite par- un voisin.-U:ms tous pré arro£é, et on s'arrange avec ses voisins pour répartir équi-
les cas les essais, pour des espèces non connues dans la localité tablement cet engrais qui tombe du cie.
doivent être faits sur une petite échelle. Cependant il est bien entendu que le champ ne doit pas étra

La composition des pommes de terre diffère suivant les sols, noyé par l'eau de neige ; il faut surtout évit.r que l'ean courl
les saisons et les variétés. Le cultivateur doit done to'.jours re. avec une certaine vitesse. Au lieu d'entrer dans le sol, elle l'ap-
chercher les nii leures et les pluns prodcetives, car la culture pauvrirait en charriant de la terre végétale et même de l'engrais.
des unes ne Coùtr pas davantage que la culture des autres. Pour éviter cette perte, on bri-e son cours dans lea endruits.in.

Il ne faudrait cependant pas se jeter à corps perdu dans eer elinés ; on la divise en une multitude de petits rulisseaux; en la
taines variétés qui paraissent lés mieilleures %t les plus produc. faiiantt traverser de minces barrières à claire.voie ou des-fascines
tivesi. Eeoutors à ce sujet notre grand maitre Mathieu d: Dou. de menu bois. Ces milliera de filets d'eau circulent partout et
basle : s'infiltrent doucement dans le sol, et l'on obtient ain.i une irri.

Les qualités qui font donner la préférence à une varié,té gation des plus fécondes Lorsque l'eau envihit un champ dispo-
dans in canton disparaissent souvent dans un autre. J'ai essayé .é en billons, il est bon de couper en trav-rs chaque billon pour
dans le département que j'hibite quelques.-unes des variété.s qui que l'eau pénètre partout jusqu'au bas du champ.
sont les plus estimées dans les. nvirons de Paris, et j'ai trouvé Les cultivateurs seront largement indemnisés de leurs peine.
qu'élles étaient de beauco-ip inférieures à plusieurs de celles qui en fai-ant les travaux nécessaires pour introduire ces eaux dans
se cultivent dans ce pays. Cependant un cultivateur doit mettre leurs terres.
un très-grand soin dans le choix des variétés qu'il culiive, car Naturellement l'arrosage des prés offre moins do dimicultés
il en est qu. lques-unes qui sunit houvent du double plus pro. que l'arrosage de3 champs. L'herue retient la terre en place et
duotives'que- d'autres, oit d'une bi..n meilleure qual.té pour la l'on ne craint pas que celle-oi soit entraînée par la force du cou.
nourriture d< l'homme. Certaines varié.és réusisent beaucoup r ut.. Al contraire, le défaut de pente crée plutôt la diaieulté
mieux. que d'autres dans telle ou telle nature de sol; dailleuri d'une retraite tardive des eaux, surtout lorsque le sous.sol est
l'époque de la maturité étant très ditTérente dans les diver.les <ine terre ép:isse et impénétrabih. Alors il faut J a fossés d'as.
variétés, il est fort iuportant d'employer celles qui convit oneet s-inisement on des travaux de drainage.
Je mieux dans ch que circonstance relativement à J'époque où
l'on vent les planter ou r. lativoiu2nt à l'époque de l'a. rachnge, Choses et autres.
qui souvent do·t étre fai, lo plus tôt possible, lor-qu'une autre
récolte doit remplacer les pommes de terre i.umédiatement après Comment on apprécie 'agricuu'·e en Belgique. Voici ce que
leur- enlè%ement. disait lu toi de Belgique dans litn discourd à l'occasion de la ren.

- Oa doit lone apprendre a connitro lo.s propriété- relatives, trée des chambres: '.... Les intérêts de l'agrieulturc sontl'ob.
pour chaq..e canton et pour chaq te situatio.i, des variétésqui s- jet le la constante sollicitude de <on gouvernement: Bien que
cultivent dauita le- environs. -n de cel:e qu'on f.ut venir de loin. ;a ré,clte de cette année (1877) l'ait pas réali4é entièrement les
en essnyai.t dabo:d celles ci s .r de petitu- étan.iues de terrainl: e.-pt.iutes de nos cultivatteure, la situation aa point de vue de
on be dirigera en-uite d'après ces co<iis8ances. A • reste, il es: l'alinenttiont p utbiq·:u est tré-s.s:tîsftisante. )es meures éner.
importuns i. to.ir tu..jotur- les diverses variété'. bien ,éparées gi• '.es unt préservé te lay., de l'inivasion de I épizootin qui, dans
dans es cult ure.s, an l:n de plantt.r pele indler, cmme celai se 'antres co.:trées. caute tant de pertes à l'a0gleulture. Toute.
voit trop ouvq3lt. Un clhattp seîib lu cst l'en. ignuu la plus fois notroi légi'nation doit âtre complétée et renforcée. Si. l
certaine d - la négigeneo tii< dtutltieatiur. Ce .'oin tu tefoi, est e. de rural! ne pu t é:re praptecnett adopté, il est utile et op.
moiivé %ur le .,:idêrations que , (i.s d'id lir, et is lui-. portait d'cn déeréter une luartie, con-le lni apéciale .

cune f.,çon tur li crainto que l. diverars variétés puissent, dé. On s'o.:eupe d'ai-rinilture en Bob;ique, inéme disüles plus
gés.érer pur l'. ff,-t (le leur vis•lnîage, connune un l'a dit souvent lzuîstes sphères de gouvernem nt ; dans ce pays, ou compreud
Une espèc.. ne peut avoir d'indl .ene sur une atire qgu p ir le q u o'est par l'agricultur qu'un asttion se or.lhe, s'unric:mit
nmlainge · us pous.iéres f.:ondantes prndant lavégét.t1ot. Cette et du-vient prispore. Il n'en ai-t malheureusement p.is de'îioé.ñ
influence n'n'efte que des semtîenees, et aie peut pas du tout se dams tous les pays otL la politiqe, ·ut surtout la -politique de,
trausmettre ni aux tuberculuu ai aux autres partios de la p:ante. " pirtis, des p:aony, des iutriies, tient le plus asuvan la prq.
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